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Périodique mensuel des 
Compagnons de l’Immaculée Conception 

 
JUILLET  2014   27èmeANNEE  N° 12 

 
TON MOT D’ORDRE : DIEU-AMOUR EXIGE DE NOUS L’AMOUR 

 
LA MERVEILLEUSE VERITE, LA SUBLIME REALITE sur laquelle nous devons bâtir 
toute notre vie : « DIEU EST AMOUR ». De là jaillit une exigence primordiale : DIEU 
EXIGE DE NOUS L’AMOUR. Saint Jean écrit : « Et nous avons connu l’amour que Dieu a 
pour nous, et nous y avons cru. Dieu est amour, et celui qui demeure dans l’amour demeure 
en Dieu, et Dieu demeure en lui » (1 Jean 4,16). 
 
Dieu est l’Infini, le Tout-Puissant. Il est tout Amour. Il t’aime d’un amour infini. C’est son 
amour qui inspire toute sa conduite à ton égard. Que pourrais-tu donc craindre s’Il t’aime à ce 
point, si toute ta vie est remplie des signes de cet amour, même si, peut-être, tu as du mal à le 
découvrir et à le comprendre ? Quelle joie, quelle paix remplira ton cœur à la pensée qu’Il 
tient toute ta vie en main et qu’Il dispose toutes choses pour que tu réussisses tous les 
épanouissements de cette vie avec Lui ! 
 
Mais ATTENTION ! Dieu, qui est tout Amour, exige de toi l’amour. Nécessairement. Tu ne 
peux jouir de tous les fruits, de tous les dons de cet amour de Dieu pour toi que dans la 
mesure - ni plus ni moins - où tu acceptes de t’engager avec Lui sur le chemin de l’amour. Si 
tu refuses d’aimer et de servir le Seigneur, ne t’étonne pas si ta vie ne te dit plus rien, si elle se 
solde par un échec, si elle ne t’enthousiasme guère, si tu as l’impression qu’elle est vide... 
d’amour et de joie. Dieu seul peut en faire une réussite, peut vraiment la remplir.  
 
Surtout, sois loyal. Si ta vie ne se déroule pas selon ton souhait, c’est précisément que tu auras 
laissé le Seigneur de côté. Alors – ce serait extrêmement lâche de ta part – ne t’en prends pas 
à Lui : Il n’y est pour rien. Le seul moyen, la première condition pour réussir ta vie : croire à 
l’amour de Dieu, y répondre par tout l’amour dont, avec son aide, tu es capable. 
 
Le Seigneur t’avertit que tu ne peux L’aimer, Lui, Dieu, que dans la mesure où tu cherches à 
aimer tous tes frères humains. Voilà ce qu’exigent de nous les 10 COMMANDEMENTS DE 
DIEU. Et n’oublie pas que c’est LA MAMAN, Marie, qui conduit sur le chemin de l’Amour. 
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DIEU VEILLE SUR NOUS 
 
Tu te souviens de ce récit de l’Evangile : Jésus traverse un champ de blé avec ses Apôtres ; ils 
parlent de nourriture et de vêtement. « Mais pourquoi vous inquiéter de tout cela, leur dit 
Jésus. Le Père du Ciel se préoccupe de tout cela pour chacun de ses enfants. Voyez donc les 
oiseaux du ciel, les lis des champs. Dieu répond à tous leurs besoins. A combien plus forte 
raison pour vous qui êtes ses enfants ». 
 
A tout instant notre Père du Ciel est présent dans notre vie. Absolument aimant, Il veille sur 
toi avec une sollicitude plus grande que celle de la meilleure des mamans. Il nous dit dans  
l’Ecriture : « Une femme oublie-t-elle son enfant ? Même si ta maman t’oubliait, moi, je ne 
t’oublierais jamais. J’ai gravé ton nom sur les paumes de mes mains ». (Is. 49,15-16). En 
même temps, Il est tout-puissant ; avec Lui tu peux résoudre tous tes problèmes. Il est 
infiniment sage, choisissant toujours dans son amour ce qu’il y a de meilleur pour toi. 
 
Cela signifie que rien de fâcheux ne peut t’arriver si tu te tournes, dans une confiance totale, 
vers le Seigneur. Il se pourrait que, devant certains événements de ta vie, tu te demandes : 
« Mais, pourquoi Dieu a-t-il permis cela ? » Il se pourrait que tu aies du mal à répondre à cette 
question. Une seule réponse s’impose toujours : Il l’a permis, Il l’a voulu parce qu’Il t’aime et 
qu’Il veut assurer ton plus grand bien, parce qu’Il sait que l’événement qui te trouble ou te fait 
souffrir peut revêtir une grande valeur pour toi et qu’il peut te conduire, si tu réagis bien, sur  
le chemin de la lumière et de la joie. 
 
C’est assurément d’abord ton âme qu’Il veut sauver pour l’éternité ; Il cherche surtout à 
ouvrir ton esprit et ton cœur à tous ces biens qui doivent te submerger pour te permettre de 
vivre en véritable enfant de Dieu. Mais, il n’y a pas un seul détail de ta vie, même physique, 
matériel, sur lequel le Père ne veille à tout instant avec la plus vive sollicitude. 
 

DIEU CONDUIT TA VIE 
 
Don Bosco se sentait tout entier entre les mains du Seigneur et de Notre-Dame. Il découvrait 
sur son chemin, dans les événements de sa vie, tant de signes par lesquels Dieu lui indiquait 
son dessein sur lui, les œuvres à entreprendre ! Le désir qui orienta toute sa vie fut de réaliser 
toujours au mieux la seule volonté du Seigneur et de la Sainte Vierge. Quand il pensait l’avoir 
découverte, il allait de l’avant et plus rien ne l’arrêtait, convaincu qu’il était que Dieu voulait 
toujours pour lui le plus merveilleux épanouissement de sa vie. 
 
On s’émerveille de voir comment Dieu dirige les destinées du Peuple hébreu : à travers toutes 
ses infidélités, Il le conduit dans sa mission. On s’émerveille de voir comment Dieu conduit 
l’Eglise : née dans des circonstances qui rendaient vain tout espoir humain, elle a progressé à 
travers toutes les épreuves et les crises, toujours guidée et animée par l’Esprit Saint ; dans la 
crise la plus grave, le Seigneur et Notre-Dame sont à l’œuvre pour la purifier, pour qu’elle en 
sorte plus lumineuse, plus évangélique et qu’elle resplendisse du plus vif éclat dans le monde. 
 
De la même manière, il dirige les destinées du monde, d’un monde qu’Il veut absolument 
sauver alors qu’il se dresse contre Lui. Et Il le sauvera et le ressuscitera bientôt à travers la 
manifestation la plus bouleversante de sa miséricorde. 
 
C’est ainsi qu’IL CONDUIT TA VIE. Avec amour et sollicitude. De toute éternité Il a établi 
le chemin sur lequel Il te conduirait, l’appel qu’Il te lancerait, la mission qu’Il te confierait ; Il 
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a prévu tous les détails de ta vie, ne laissant rien à un hasard qui, d’ailleurs, n’existe pas. C’est 
toujours la main de Dieu qui te conduit. Et Son dessein, Sa volonté sur toi, Il t’aide à tout 
instant, par Sa grâce et l’assistance de Notre-Dame, à la réaliser pour ton plus grand bien. 
 

CONFIANCE 
 
Jésus reproche vivement aux Apôtres pris dans la tempête de céder à des sentiments de peur : 
ils n’avaient rien à craindre puisque Jésus était avec eux dans la barque. C’est la présence de 
Dieu dans sa « nacelle » qui permit à sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus de ne jamais se laisser 
troubler par les épreuves et les difficultés qu’elle rencontra sur son chemin ; elle se sentait à 
cent pour cent entre les mains d’un Père infiniment aimant et entre les mains de sa céleste 
Maman ; elle se laissait conduire par eux, et la paix la plus profonde remplissait son âme. A 
côté de l’œuvre de Don Bosco à Turin, grandissait l’œuvre de saint Joseph Cottolengo, « la 
petite maison de la Providence », qui accueillait les plus pauvres des malades, des handicapés. 
Le saint nourrissait une foi illimitée en la Providence, à tel point qu’il attendait tout d’elle au 
jour le jour et que, le soir, ne devait pas rester dans la maison le moindre argent. Sa confiance 
ne fut jamais déçue : son œuvre a tellement grandi qu’elle est devenue comme une petite ville 
dans la grande ville de Turin. 
 
Tu dois nourrir une confiance totale en la Providence du Seigneur et en la présence toute 
maternelle de Notre-Dame, de telle sorte que tu puisses t’abandonner tout entier entre leurs 
mains avec une foi aveugle, comme le petit enfant entre les bras de sa maman. Il ne s’agit 
assurément pas de te croiser les bras, mais de faire et d’entreprendre avec opiniâtreté tout ce 
que le Seigneur t’inspire, dans la certitude de réussir, non selon tes vues et par tes pauvres 
moyens, mais selon les vues du Seigneur et parce que c’est Lui qui y met la main. Cela est 
vrai surtout dans le domaine spirituel, dans le domaine de l’apostolat. Là, un échec apparent 
peut être une magnifique réussite selon les vues du Seigneur. Puisses-tu marcher toujours 
dans la confiance et dans la joie, même à travers les plus épaisses ténèbres, le cœur fixé en 
Dieu ! 
 

LA LOI D’AMOUR 
 
Dieu, qui est tout Amour, Amour infini au point d’être Trinité, Père, Fils et Esprit-Saint, et au 
point de se laisser guider dans tout son comportement à notre égard uniquement par son 
amour, exige nécessairement de l'homme l’AMOUR. Tout l’Evangile nous dit, et saint Paul le 
précise, que l’amour est la synthèse de la loi de Dieu. On peut dire que Dieu ne veut de nous 
que l’amour. Le plus grand de tous les commandements, déclare Jésus au scribe qui l’inter-
roge, est celui d’aimer Dieu de toute son âme, de toutes ses forces, par-dessus tout. Le second 
commandement est semblable au premier : aimer son prochain comme soi-même. 
 
Soulignons la hiérarchie à garder dans cet amour. Il faut d’abord aimer Dieu, l’Etre suprême, 
celui qui est tout, celui qui nous donne tout, celui qui a voulu devenir, dans toute la force du 
terme, « Notre Père ». Sur cet amour doit nécessairement se greffer l’amour de nos frères s’il 
veut être authentique et profond. Dans l’optique de Dieu, ces deux amours sont inséparables. 
D’une part, l’amour envers Dieu ne peut que déboucher sur un amour vrai et profond pour les 
autres. D’autre part, l’amour envers les autres doit jaillir de l’amour de Dieu comme de sa 
source et épouser les dimensions mêmes de cet Amour. Jésus déclare d’ailleurs que l’amour 
de nos frères est, à ses yeux, le signe de l’authenticité de notre amour envers Lui. Et même 
que tout ce que nous faisons à nos frères, qui sont ses membres ou qui sont en tout cas appelés 
à le devenir, est fait à Lui-même directement. 
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Quel exemple nous donne dans ce domaine Don Bosco ! Tout le monde le savait tout offert à 
Dieu et à Notre-Dame pour qui il était prêt à tout. Mais quel amour du prochain jaillissait de 
ce don total à Dieu ! On le voyait toujours prêt à se dépenser pour soulager toutes les 
détresses, répondre à tous les besoins d’autrui, soucieux de porter à tous la lumière de Dieu. 
 

LES COMMANDEMENTS DE DIEU 
 
Il y a toute une série de critères auxquels nous pouvons juger aujourd’hui si nous sommes 
encore chrétiens. Un de ces critères est la fidélité aux commandements de Dieu, aux dix 
commandements. De nos jours, on met l’accent sur les Béatitudes : c’est très bien. Mais les 
dix commandements de Dieu doivent eux aussi être respectés et vécus. 
 
La loi de Dieu, dans ses principes, a été gravée dans la conscience même de l’homme dès le 
moment de sa création. Elle avait besoin d’être précisée et en même temps adaptée à 
l’Alliance que le Seigneur conclut avec Moïse, avec le peuple hébreu : le Seigneur répondit à 
ce besoin par le décalogue, par les dix commandements qu’Il grava sur les deux tables de la 
loi. Plus tard, le Christ nous apporta l’Alliance nouvelle ; Il souligna qu’Il ne venait pas abolir 
la loi de Moïse, mais la compléter et lui donner son plein épanouissement dans l’optique de la 
nouvelle Alliance, de notre dignité d’enfant de Dieu. Il est clair que, même si l’Eglise peut 
préciser ou modifier certains éléments selon l’inspiration de l’Esprit Saint à travers les siècles, 
cette loi fondamentale de la Nouvelle Alliance reste intangible et que personne ne pourra 
jamais la modifier jusqu’à la consommation des siècles. 
 
D’ailleurs, si la synthèse de la loi est l’amour, il faut encore qu’il s'agisse envers le prochain 
d’un amour authentique qui est don de soi à autrui, bienveillance et pardon, désir du vrai bien 
d’autrui (donc surtout de l’épanouissement d’autrui dans les merveilleuses richesses de la vie 
divine reçue au baptême), qui est dévouement au service de ce véritable bien d’autrui. C’est 
précisément sur ce chemin que nous avons besoin des dix commandements de Dieu. De ce 
fait même, ces commandements nous sont précieux comme mise en garde contre ces faux 
amours, qui ne sont souvent que les pires égoïsmes travestis en amours, et auxquels, malheu-
reusement, certains voudraient adapter les commandements de Dieu parce qu’ils les consi-
dèrent erronément comme de l’amour. Conclusion : un amour vrai a besoin des dix comman-
dements. Il suffit d’en négliger un seul pour que disparaisse tout amour authentique. 
 

NE PECHEZ PAS 
 
Dominique Savio aimait le Seigneur de toute son âme. Il ne vivait que pour Lui. « Jésus et 
Marie, avait-il décidé à 7 ans, seront toujours mes grands amis ». Aussi sera-t-il toujours d’un 
dévouement total à tous ses compagnons, à tous ses frères humains, dans le désir surtout de 
les conduire sur le chemin du Seigneur. En raison de ce double amour, il choisit comme 
devise : « Plutôt mourir que de commettre un seul péché dans toute ma vie ». 
 
Il savait que le péché est précisément l’accroc fait à la loi d’amour, l’échec à l’amour (envers 
Dieu, envers autrui ou envers soi-même). Et il n’est que cela. C’est dans le cœur, nous dit 
Jésus dans l’Evangile, que se situe le péché. Ainsi, celui qui aurait décidé de commettre un 
péché et qui, ensuite, serait empêché de faire le geste qu’il avait décidé, a ce péché sur la 
conscience. Par contre, ce qui n’est pas volontaire ne sera jamais un péché ; pour avoir un 
péché sur la conscience, on doit savoir, au moment de l’acte, que ce qu’on veut faire est mal 
et qu’on décide, dans une mesure plus ou moins grande, de le faire quand même. 
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Le péché est « mortel » lorsque le manque d’amour est plus grand (L’Evangile et l’Eglise sont 
les seuls interprètes authentiques de l’Esprit Saint pour nous préciser les cas où ce manque 
d’amour est plus grave : il y a tant de confusion dans les idées à ce propos à notre époque) : le 
péché mortel détruit la vie divine dans le cœur et tous les biens qui en découlent, y compris le 
droit d’entrée au Ciel. Le péché est « véniel » lorsque le manque d’amour est moins grand : il 
ne détruit pas la vie divine, mais entrave son épanouissement et son rayonnement. 
 
Comme les dix commandements ne font que préciser la loi d’amour, il y a péché lorsqu’on 
enfreint l’un d’entre eux. Le péché est donc aussi transgression des commandements de Dieu. 
 
Heureusement, dans son infinie bonté, Dieu nous a donné, pour réparer les dégâts causés à 
l’amour et pour nous aider à marcher sur le chemin de l’amour, le moyen prodigieux qu’est le 
sacrement de Pénitence. Mais celui-ci ne peut porter ses fruits que si nous acceptons de 
changer de vie, de nous laisser conduire par lui sur le chemin de l’amour, et donc des dix 
commandements de Dieu. 
 

NOTRE GUIDE 
 
Un grand souci, peut-on dire, de tous les saints : se laisser guider par Notre-Dame. Cela éclate 
d’une façon particulière dans des vies comme celles de Don Bosco, saint Dominique Savio, 
Montfort, Kolbe, du Bienheureux Champagnat... Là est le secret merveilleux qui explique la 
fécondité exceptionnelle de leur vie et de leur mission. 
 
Nous devons vouer une confiance totale, illimitée, aveugle à notre céleste Maman : cette 
confiance ne trompe JAMAIS. Nous devons tout mettre entre ses mains, nous abandonner 
sans restriction à son amour maternel. Le Père, le Fils et l’Esprit Saint se servent d’elle pour 
orienter, pour diriger la vie de chacun d’entre nous selon Leur dessein d’amour. A travers elle, 
leur instrument, leur associée privilégiée, ils manifestent et exercent leur sollicitude pour tous 
les détails de notre vie. Elle est l’instrument exceptionnel de la Providence divine. Et la 
confiance que nous lui vouons rejaillit nécessairement et immédiatement vers le Seigneur. 
 
Si elle doit nous conduire ainsi sur le chemin de la confiance totale dans l’Amour et la Provi-
dence du Seigneur, elle est aussi chargée de nous mener « sur le chemin de l’amour parfait ». 
Lorsque nous nous confions à son Cœur maternel, elle façonne notre cœur à l’image du sien, 
qui est débordant d’amour envers le Seigneur et envers tous les hommes, ses enfants. C’est 
ainsi qu’elle nous fait parcourir la vie de la fidélité généreuse et aimante aux dix commande-
ments de Dieu. Elle est notre Maîtresse, notre éducatrice prestigieuse dans la formation de 
notre conscience. Si nous croyons en elle, elle nous enseignera ce qui est bien et ce qui est 
mal, elle nous donnera un élan irrésistible vers le bien. Nous ne pouvons nous dire consacrés à 
Marie que si nous acceptons de conformer notre vie aux dix commandements de Dieu. 
 
 
 
 
 

 
UN CORDIAL MERCI à tous ceux qui nous ont fait parvenir une obole pour 

soutenir cette revue. 
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CAMPS 
 

NOTRE DAME AUXILIATRICE 
DU 10 AU 31 JUILLET (pour les filles) 

 
SAINT JEAN BOSCO 

DU 1er AU 22 AOUT (pour les garçons) 
 

VIENS AVEC NOUS A 
 

SAINT BONNET LE CHATEAU 
 
Réserve dès maintenant dans les grandes vacances les dates indiquées. Ce camp sera des 
journées cent pour cent orientées vers le Ciel, où tous ne feront qu’un seul cœur et une seule 
âme, tous tendus vers un même idéal, partageant les mêmes joies et la même ferveur. 
 
 
 

LES COMPAGNONS DE L’IMMACULEE CONCEPTION. 
 
Ce sont des jeunes (garçons et filles) qui s’engagent sur les traces de Saint Dominique Savio, 
dont ils veulent imiter les traits caractéristiques : amitié fervente et généreuse pour Jésus et 
Marie, haine du péché, piété, joie, pureté, apostolat, fréquentation régulière et fréquente des 
sacrements de Pénitence et d’Eucharistie. 
 

QUI EST SAINT DOMINIQUE SAVIO ? 
 
Un élève de Don BOSCO, le TEMOIN PRIVILEGIE donné par l’Eglise aux jeunes comme 
chef de file pour les entraîner dans une vie de foi et d’amitié authentique envers Jésus et 
Marie. 
 

POUR ENTRER DANS CETTE COMPAGNIE ET RECEVOIR CETTE REVUE, 
 
il suffit de nous écrire en spécifiant nom et adresse complète (TRES LISIBLEMENT) et 
aussi, si possible : âge, profession, classe. 
 

SI TU VEUX T’ENGAGER PLUS GENEREUSEMENT, FAIS TA PROMESSE. 
 
Avertis-nous plusieurs semaines à l’avance. Nous te communiquerons aussitôt les 
renseignements utiles. Ne fais cette promesse, qui exige une préparation intense et 
généreuse, que si tu es bien décidé à la tenir jusqu’au bout. 
 
POUR TOUS RENSEIGNEMENTS, INSCRIPTIONS, NOUVELLES : 
ABBE JEAN GERARD  PRIEURE SAINT-PIERRE-JULIEN-EYMARD 

             F-38240 MEYLAN 
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